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mW.1m o dut n u i positns à prend ro polr le cas o beaucoup t'iles plus petites iséminées entre elles et attoir
il faudrait pacsser lun second hiver et aller rejoindre le navire d'elles. Cet archipel s'étend du t$0, degré envirun au 83' degré
dte secours protnis pour la p ïremie semaine de septembre 18 î. at moins de latitude nord.

uelle ersliecive ILa terre de Franîçois Jo.ephîl quoique plus désolée et plus
La saitson anV.uçait rapiil>lement, penidnt qion littait contre ùpre que la N elle-même, abotdle Pn vie ainale-

les derniers obstacles e lie fut, que le p septembre. c'est.A ses montagnes 9'télévenit de 2,< :1 5,000 pieds ; on y trouvo en
.lire à l'extrème limite de l'été. iue l'expédition doubla le cap quantité des ours, des phoques et des oiseaux le muer ; il y a
babî'lle, où désormais la ier était défiuitiventent ouverte. protableinent aussi des liôvres et des renards.

Les ofkiers et t'qtipage font le plus grait éloge dlu1 capitaine Ou n'y a pas trouvé la trace de l'hommne. Le paysage y est
Sares il était constamment sur le pont, présitaint A lt maillon . grand et imîiposant, avec ume perepective lierve lise Uiles,
vre, prenant l peine quelques beures ,le repos, et relevant le de baies, de montagnes et de glaciers. l.ü 1 vs est voleaniqu
moral dIe ses lionues, quoique Soutl'rant encore liim1ète du et reseemble beaucoup, sous le rapport géologique, ant Spitzberg
Scorbut. et au Groènland dans sa partie orientale.

Enfin, le 2 septembre, on revoyait le petit port <de Disco, où L'expédition anglaise S'est avancée plus loin que léquipage
attendaient les lettres apportées de Copenhague par les bricks du Teetthop, ett comme on vient de le voir, elle a aussi donné
danois qin viennent chaque année ravitailler ieî colonies soi contingent a la science. Aussi le 'iloyal Naval Club ' 'de
gro'nlandaises. On arriva cinq jours après le dlépart ce la Portsnouts, appréciant tout le courage et tout le dévouement
l i.î'imra Ce navire avait êtU armé aux s dle .Ltly-Franklini des marins de I ler3t et do la Discorery, a't il oflert la semaine
et. île G;. rennet. directeur dit rc. Yrk Jerald, dans le seul diertière tun grant baniet aux o:t:ciers des deux navires. Ait
but d'aller chercher îles nouvelles de l'expédition il était dessert, on leur a porté un toast enthiotsiaste, et le vaillant
comtniali par le capitaine Allen ong qufi avait déjA fait capitaitie Nares a répondu en exposatt sonmmairement les
plusieurs voyages dans les mers arctiques. le 10 octobre, les resultats de l'entreprise.
deux navires se rencontraient à Queenstown, où ils tirent les " Quoique iiotus nn'zyons pu at teindre le pôle, a t-il dit, nous
réparations les plus indispensables avant de revenir A Ports- n'en avons pas moins accompli les travaux dtout l'utilité sera
noutli. Le capitaine Nares avait pris les deits; clébarqué A reconnue plus tard. Les résiltats île l'expédition auront été
Valefitia, sur la côte ouest d'Irlande, il bé'Ltait imnmndiateinent assez satisfaisants pour encotirager l'Angleterre à revenir à la
dirigé sur Londres pour rendre compte A l'Amirauté <le son charge avec les autres puissances européennes.
voyage. *Tout le ionde avait faiit son devoir dans ce suprétne Quant là France, préoccupée justeitient et avant tout, A
effort. destiné A élargir le chlamp les conriaissances huimaines ; l'heure actuelle, dle sa réorganisation intérieure, elle ne restera
aussi les acclamations ai milieu desquelles l'expédition rentrait pas toujours étrangère A ces glorieux travaux et A ces pacifiques
uil port ét.iient.elles bien méritées. Âprès dix-sept mois le conqtes, Ell en ii sa part clans le passé ; elle saura la
travaux extraordinaires. les deux navires portant de ;lorieuses revendi 1uer dans ui prochain avenir avec le courage et le
cicatrices, ramenaientleurs équipages at complet, moins quatre dévouement q'elle a toujours mnis ait service les idées gèý-
lonmes dont les nons vinrent s'ajouter ait inartyrologe uojà si reuses et dits progrès de la civilisation.
nombreux de la science géographique. .1. Ginat ti.

Quels ont été les résultats <le l'expédition ? Ce retour a été itîn
ccueilli ci partie par tine indiflérence dlédaigneuse, motivée

sir ce que le pavillon britannique n'avait pas pu flotter ait ple I i a nel.a cane les pyréée. forme, entre la
îinîîme, but suprime dle la tentative. Mais ce grand triomîpheO France et l'rspagnle, une barrière île 9<0 lieteä ne i baiîant
pouvaiitil être obtenu ar les forces huîmnaines quli'A ses dix extrémités (pour les routes de Perpignan et de

Quoi qu'il cin soit, l'hypothèse le la mer libre au pMle ie peut Bavonne>.
pîlis étre soutenne ; il n'existe pas, dis moins <tans le 1ord. Sur tout lo reste de cet te longtie artte, il n'existe, entre les

nuest îles cotrants mnrins d'une température plus élevée, A la pics qui la hérissent, que des passages situés à des hatitetir
ilaveur desquels la ilavigation soit possible après avoir passé. les variant de 100 A W300 mètres d1'altitude, c'est4.dire itacces-
pIremières glaces. Le lile <le froid concorde avec le pôle sibles en hiver ait roulage. Colui qui nî'en a pas été le témoin
terrestre.. vec le froid cesse toite vie végétale et auimîale, et le )tout se figurer les tourmentes lui règnent lurant la saison
ce n'est partout <1u'im désert de glaces perpétuelles. froide dans ces régiots désespérées.

Bien que l'expédition ne soit pas parvenue iau ple ménie, elle o) la l'icdée d'ouvrir un ou plusieurs souterrains A travers los
Simotalement fait progiesser la connaissance des régions Pyrénées pour taire communiqer aisément deuix iettple3 qi

glaciales et elle ai droit A toutes les félicitations lii inotide voisins et si séparés.
>avant. Une longueur de côte s'étendant str 50 degrés ien Mais sar iuel poitit iercer la chiine ?
longitude a été découverte et explorée. La géologie île toutes En général, le versant français est abri pt et escarpé ; le
les côtes a été fitite ; des échantillons ont élté recieillis et l'on versant espagtiol a îles pente-î plts douces, qui, prooAngeant la
a découvert notamment uie niine île charbon. Les prZcieotx base de la montagne, ollront at liercementt des longietrs
olocuments rapportés, surtout les fossiles et itne collection exceesives.

comoplète le la faune et de la lore de ceï régioîia permettront Uni seul entdroit tait exception c'est le passage par Salau,
'l'éclaircir bien des points demeurés obscurs. Les observations entre les soirces du Slan en Frnice et de la Noguiera en
iîagiititiues, météorologi 1 es, l'analyse spectrale, onttté aussi Espagnie, passage déjà indiqié par le décret général de 1813,

l'objet d'études sùivies de la partles membres îlel'expédition pour la route iaternationale îe olouse en Aragon, dite no. 4.
A l'exception îles obAservatiorns pendulaires qui ent eté inter. les ingénieuir, excités par le désir d'attacher letr nom at
iomuiptles q'uatul le froid est devenn trop vif, toutes les branches percement des Pyrnées, et lressés par les voix les diverses
les connaissances humaines ont été frtctuetisemnent représen populations <les frontières, ont parcotrir tous les recoins de la
tées. Enfin on a pris un grandl nombrie de vîtes photographiques, chaine ils cil ont frouillé toutes les .brèches, toits les passages.

ui. potirront fournir île précietuses inlicationas à la science. Nulle part ils n'ont décotvert le point autssi propice qtai celui
Le succès dô l'expédition était lonc aussi complet i' l ala .

pouvait l'étre, qtuand soi clief a donné les ignal di retour. Entre lai et l'entrée (lit sotiterraici pîrojeté, la vallée
'expdition autrichienne, tout récemment revenue lit nord s'élargit île manière A se prèter : toits le îtveloppeinents

dle la Noivelle-Zetmb le, et qui a dit laisser lerIt/fdans les nécessaires, soit, poer li construction îles gares, soit pour
uters dui pôle, n' pias plus touclié le but (Iue les explorateUrs adoucir les rampes.liritainiques niais elle n'en a pas inoiis bien muérité dela A ssi ui ingenieur les >oits et hauss lisait il < co

science <lice les intrépides marins dle la Discorcry, et il convienît passage est dlanas ine position r friqute."
île saluer les deux pavilons et les deux équaipages île la méfie
Suympatilirite admiration. tiu a pi:

Si le comiandanth d eil/ho nf'a pas, planté le drapeaut
autrichien suir la glace mênme di pôlo, il a découvert, dans ces La bori..ele liu plalfotd.-Sous ce titre .lose des vents ou
régions mystérieuses, îles terres nouve les <ui largisent les Bloissolo (lo plafond pour l'oridntation des classes, l'institut des
horizais de la gêographie et dott larévêlation restera l'honneitr Frères des écoles chrétientes vient de ioutis <tonner tu noyen
di pavillon auitrichin. issi ingénietx <lite sitple et pieu coltetx île faciliter les

la terre aiînsi foulée pout la prelière fois aété apelée exercices de lIoaienitatioint ai toutes les classes.
Tere <e Franois'osoph. Cest tt archiliel formé do deux Figuirez.vous tilt'ouille de papier <le "70 ceitinitres enviroii
Pi ipa gsles higîteiddle côtes qui se dirigeitli norl tu saud, avec le côté loadonnant le dlessiiicolorié d'une grande bousole o rose

-


